
             3ème dimanche de CARÊME  B 

                  JESUS, VERITABLE SANCTUAIRE    Evangile Jn 2, 16 

Le pape François nous dit dans son message de carême 2024 que le temps du 

Carême c’est aussi s’arrêter. S’arrêter en prière, pour accueillir la Parole de 

Dieu… s’arrêter en présence de Dieu…  

La prière d’adoration est un moyen d’entrer en relation avec Dieu.                        

Elle comporte trois mouvements :  

se reconnaître merveille de Dieu ; s’offrir au Père ; s’abandonner. 

 

 

TEMPS D’ADORATION 

                                                                                                                            

Chant :    Cœur de Jésus nous t’adorons 

Cœur de Jésus, nous te louons, te bénissons 
        Cœur de Jésus, nous nous consacrons à ton amour ! 

 

1. Je m’accueille tel que je suis. 

Je crois que Dieu m’a créé avec Sagesse et par amour. Toutes les personnes autour de moi sont des 

merveilles parce qu’elles sont créées avec sagesse et par amour.  

  

Psaume 138 : Tu me scrutes, Seigneur, et tu sais !  

Tu sais quand je m’assois, quand je me lève ;  

de très loin, tu pénètres mes pensées. 

C’est toi qui as créé mes reins, qui m’as tissé dans le sein de ma mère. 

Je reconnais devant toi le prodige, l’être étonnant que je suis :  

étonnantes sont tes œuvres toute mon âme le sait. 

Scrute-moi, mon Dieu, tu sauras ma pensée ; 

éprouve-moi, tu connaîtras mon cœur 

 

2. Je m’offre à Dieu. 

Reconnaissant la merveille que je suis, je m’offre à Dieu.  

Je m’offre à Dieu parce que je crois que je fais partie de l’œuvre de sagesse et d’amour de la création et je 

veux demeurer dans cette œuvre d’amour.  

St Paul en Rm 12, 1 nous dit :  

« Je vous exhorte, frères, par la tendresse de Dieu à lui présenter votre corps, votre personne toute entière, 

en sacrifice vivant, saint, capable de plaire à Dieu. C’est là pour vous, la juste manière de lui rendre un 

culte. » Donc, le véritable culte ou adoration, ce n’est pas d’offrir quelque chose à Dieu, c’est de s’offrir nous-

mêmes à Dieu. 

 

3. Je m’abandonne au Père 

Dans l’abandon, il y a un dépouillement complet de moi-même. Je découvre que je ne m’appartiens pas.           

A chaque instant, je m’abandonne, et à chaque instant je reçois la vie du Père dans un éternel mouvement 

d’amour créateur. Je m’abandonne et je me reçois à chaque instant.  

 

Chant :  

1. Mon Père, mon Père, je m'abandonne à toi. Fais de moi ce qu'il te plaira 

Quoi que tu fasses, je te remercie, je suis prêt à tout, j'accepte tout  

 

Car tu es mon Père, je m'abandonne à toi, car tu es mon Père, je me confie en toi 

 

2. Mon Père, mon Père, en toi je me confie. En tes mains je mets mon esprit 

Je te le donne, le cœur plein d'amour. Je n'ai qu'un désir, t'appartenir. 


